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Le temps
d’accueillir
Quand nos routes étaient des chemins, 
tout déplacement prenait son temps 
et comptait quelques étapes. Il fallait 
prendre le temps d’accueillir et de se 
laisser accueillir. Sans réserve, et tou-
jours à l’improviste.
On lit au début de la Bible que l’ange 
de Dieu se présenta à l’improviste chez 
un nomade appelé Abraham.
Aux chênes de Mambré, le Seigneur 
Dieu apparut à Abraham qui était assis 
à l’entrée de la tente. (…) Aussitôt, il 
courut à leur rencontre, se prosterna 
jusqu’à terre et dit : « Seigneur, si j’ai 
pu trouver grâce à tes yeux, ne passe pas 
sans t’arrêter près de ton serviteur. (…) Je 
vais chercher du pain, et vous reprendrez 
des forces avant d’aller plus loin, puisque 
vous êtes passés près de votre serviteur ! ». 
Et le voyageur, rassasié et reposé, repar-
tit en annonçant cette bonne nouvelle : 
« Je reviendrai chez toi dans un an, et 
à ce moment-là, Sara, ta femme, aura 
un fils » (Livre de la Genèse 18, 1-20).
L’hospitalité d’Abraham lui valut d’être 
père d’une immense descendance, aus-
si nombreuse que les étoiles du ciel. 
Abraham a élargi l’espace de sa tente. 
Et sa vie en fut bouleversée.
Quand est venu le temps pour le Dieu 
d’Abraham de se manifester plus clai-
rement à tous les âges, aucune maison 
de Bethléem ne s’est ouverte à Joseph 
et Marie. Jésus est né dans une étable. 
La bonne nouvelle de Noël nous est 
parvenue par des bergers. Bien que 
rejetés par la société, ces petits bergers 
étaient capables d’hospitalité (Évangile  
de Luc 2,1-18).
Finalement, le nom de Jésus s’est ré-
pandu comme une bonne nouvelle, 
grâce aux petits bergers de Bethléem, 
puis au gré des rencontres humaines 
rendues possibles par l’hospitalité. 
Dieu, en Jésus, est aussi bien « accueil-
li » qu’accueillant, aussi bien étranger 
qu’hospitalier.

Frère Cyrille

Quelle est l’origine de ce groupe ?
Clé de Sol est née en 1994, sous 
l’impulsion du foyer rural de 
Golinhac qui souhaitait proposer 
un éveil et un enseignement musical 
aux enfants et susciter des vocations. 
Il s’agissait au début d’une antenne 
de l’école de musique d’Entraygues. 
Puis c’est devenu une association. 
Apprendre et jouer de la musique 
permet notamment de développer 
sa mémoire, d’affiner sa sensibilité, 
de coordonner ses mouvements ou 
encore de s’extérioriser.

Comment cela fonctionnait-il ?
Tous les samedis des cours 
étaient dispensés par Yves Serin : 
collectivement pour le solfège 
puis individuellement pour 
l’apprentissage d’un instrument à 
vent : flûte traversière, saxophone, 
clarinette, tuba, trompette, 
trombone, etc. La finalité était ensuite 

de pouvoir jouer ensemble, pour un 
petit concert annuel. En parallèle, 
l’association s’est mise à participer à 
des manifestations à Golinhac ou les 
villages environnants, à l’occasion 
de mariages, de fêtes votives, de 
baptêmes, etc.

Qu’en est-il aujourd’hui ?
Cette section du foyer rural de 
Golinhac est un peu en sommeil. 
Mais quelques membres continuent 
de jouer quelques notes avec 
grand plaisir, lors de différentes 
célébrations ou cérémonies ! Tout 
musicien est bien sûr le bienvenu ! 
Clé de Sol poursuit l’aventure, la 
pratique collective de la musique 
reste un grand facteur de partage, 
d’échanges, et d’amitié, tout 
simplement.

Propos recueillis par
Marie-Hélène Barre

La musique : 
langue des émotions 

... JOHANNA MÉJANE ET ALEXANDRE BENEZET • Johanna 
et Alexandre sont membres de Clé de Sol de Golinhac. 
Ce groupe a pour objectif d’offrir un enseignement 
musical et de susciter des vocations en proposant l’éveil 
musical aux plus jeunes.
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« La pratique collective de la musique reste un grand facteur de partage, 
d’échanges, et d’amitié, tout simplement. »
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GARAGE
   Ph. GUILHOU

Mécanique auto - Carrosserie
Vente véhicules neufs et occasions

5, Lot Les Canals
12320 SAINT CYPRIEN
Tél : 05 65 72 81 91

DÉCOUVREZ 
LA NOUVELLE APPLICATION

les horaires des messes sur votre smartphone !

Tous les horaires sont aussi sur
WWW.MESSES.INFO ZA LA TIEULE, 48500 LA TIEULE, FRANCE, TÉL. : 04 66 32 90 80
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L'ABUS D'ALCOOL EST DANGEREUX POUR LA SANTÉ, À CONSOMMER AVEC MODÉRATION
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PARTAGER SA FAMILLE • Depuis plus de 15 ans, à Muret-le-
Château, Christine, assistante familiale et son mari, Bruno, 
accueillent ponctuellement, ou sur de longues durées des 
enfants en situation de fragilité familiale et de handicap, 
orientés par les services de l'Aide sociale à l’enfance du 
département de l'Aveyron.

Christine : Donner une chance 
aux plus fragiles

Pour Christine, qui ne pour-
rait faire ce métier sans 
Bruno son mari, « accueillir 

un enfant demande d'être modeste. 
On n'est pas meilleur que sa famille 
naturelle, on a été épargnés par la 
santé, et par la vie  », et implique 
beaucoup de respect et d'empa-
thie. «  Co-construire avec lui des 
petits projets, se fixer des objectifs réa-
lisables permet d'être dans le posi-
tif pour lui et pour nous. "Un sou-
rire pour demain", "Ne pas pleurer 
le soir". Il est important de passer de 
petits contrats pour ne mettre personne 
en difficulté. Tout est partage : on par-
tage sa famille, son lieu de vie, le temps 
de parole, les jouets. Nos deux enfants 
partagent leurs parents !  », insiste 
Christine.
Soucieuse de donner à ces enfants 
une éducation qui les amène à l'au-
tonomie, les ouvre aux autres, à 
leur environnement, au respect de 
la nature, valeurs qui en feront les 
citoyens de demain, Christine a 
à cœur d'éveiller leur curiosité en 
participant à des activités cultu-
relles, voyages, visites de musées, 
spectacles. « Pour nous et pour eux, 

la vie en famille d'accueil permet de 
faire l'expérience de la différence de 
familles, religions, milieux sociaux, 
handicap, âge… On a beaucoup d'ex-
plications à donner à ces enfants mis à 
rude épreuve par ces différences et leur 
vécu, il faut trouver les mots justes. »
L'accueil d'un nouvel enfant vient 
rompre l'équilibre de la famille. 
«  Chaque arrivée est un chambou-
lement, cela modifie l'équilibre et 
cela demande un investissement plus 
important. On peut être bouleversé 
par l'histoire de l'enfant mais il faut 
vite rebondir pour être dans une pos-
ture éducative qui l'aidera à prendre 
un nouveau départ. De même lorsque 
ces enfants sont amenés à nous quitter, 
il faut gérer émotionnellement cette 
séparation et la préparer au mieux. »
Christine insiste sur l'importance 
de la collaboration avec les parents 
naturels de l'enfant. «  L'accueil 
séquentiel, alternance de séjours dans 
la famille d'accueil et dans la famille 
naturelle, est une formule intéressante 
pour favoriser les échanges et soutenir 
des parents en difficulté avec leurs 
enfants. »
La mission de l'assistante familiale, 

Accueillir un 
enfant, l'aider à 
grandir, partager 
la différence, 
des équilibres 
à construire au 
quotidien.©
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service rendu à la société, permet 
d'accompagner ces enfants pour 
qu'ils retrouvent des repères édu-
catifs et un lieu de vie sécurisant 
et accueillant. Toute la famille de 
Christine participe à cette mission, 
ainsi que l'entourage. Christine en 
profite pour glisser des remercie-
ments aux habitants du village pour 
leur attitude bienveillante.
Si l'accueil demande beaucoup de 
sacrifices à Christine et Bruno sur 
le plan de la vie sociale, «  les rires 
d'enfants, dans une maison sont une 
richesse inestimable » et valent tout 
l'or du monde.

Lucette Perroud

Assistant familial, un métier qui demande une 
expérience professionnelle, de la maturité et du 
recul. Mariée avec Bruno, deux enfants, adjointe 
au maire de sa commune, Christine a travaillé 
dans la gestion d’entreprises avant de s’orienter 
dans le social. En 15 ans, sa famille a accueilli plus 
de 50 enfants, dont actuellement 3 enfants, bébé 
et adolescents.

PORTRAIT



ÉQUIPE SOLIDARITÉ • Rencontre avec Claudine Bosc, membre de l'équipe solidarité de la paroisse.

Être au service des autres

Ce groupe a été créé en même 
temps que la paroisse 
Saint-Jacques-Dourdou-

et-Dazes en 2001. Claudine en 
est membre depuis dix ans. Cinq 
autres bénévoles sont avec elle. Les 
cinq missions de cette équipe sont : 
Être à l’écoute des situations de 
pauvreté, de souffrance et d’exclu-
sion, Apporter une aide ponctuelle, 
Veiller à la qualité du lien social, 
Être médiateur pour la solidarité et 
Alerter sur les situations d’exclusion 
et de précarité présentes sur le ter-
ritoire. L’équipe se réunit tous les 
mois afin d’échanger sur les besoins 
et actions à mener pour aider et 
accompagner les personnes fragiles.
« Pour une part, notre équipe est un 
relais local du Secours catholique, les 
assistants sociaux nous contactent afin 
que nous rendions visite à des personnes 
en difficulté sur la paroisse, nous dit 

Claudine. Il faut établir une relation 
de confiance avec les personnes aidées 
car accepter l’aide d’association n’est 
pas facile. En tant qu’aidant notre rôle 
n’est pas de juger mais d’accepter les 
situations telles qu’elles sont. Parfois, 
notre visite est aussi importante que 
la participation financière. » nous 
confie Claudine.
Concrètement, nous aidons les per-
sonnes sous forme d’un soutien 
financier ponctuel (alimentation, 
carburant, chauffage).
Claudine dit : « Les personnes accom-
pagnées sont souvent nouvellement 
installées sur notre territoire et avec 
peu ou pas d’appui familial et de 
voisinage ».
L’équipe solidarité organise un quine 
solidaire avec la participation d’Ar-
tisans du monde tous les deux ans. 
Les lots proviennent de producteurs 
et commerçants locaux où du com-
merce équitable. Sa recette est répar-
tie entre le Secours catholique et le 
Comité catholique contre la faim 
et pour le développement - Terre 
solidaire. Lors de la messe du troi-
sième dimanche de novembre une 
vente de bougies et gâteaux de Noël 
est organisée au profit du Secours 
catholique. Pour le Carême, nous 
proposons le partage d’une soupe 
afin de faire connaître et soutenir les 
projets internationaux du CCFD.
«  Je me suis engagée dans ce groupe 
afin d’être dans l’action auprès des 
personnes dans le besoin » nous dit 
Claudine. Elle est élue à la com-
mune de Mouret et impliquée dans 

Claudine Bosc : 
« Il faut établir 
une relation de 
confiance avec 
les personnes 
aidées car 
accepter l’aide 
d’association 
n’est pas 
facile ». 

L’équipe 
solidarité 
organise un quine 
solidaire avec 
la participation 
d’Artisans du 
monde tous les 
deux ans. 

©
  M

ar
ie

-H
él

èn
e 

Ba
rr

e

©
  Claudine Bosc 

 La solidarité avec les pauvres 
est la base même  
des évangiles » 

pape François

d’autres associations. « J’ai tou-
jours travaillé dans le social, je dois 
être prédestinée à être aux services des 
autres ! »

Marie-Hélène Barre

Délégation du Secours catholique 
Tarn-Aveyron c’est : 12 380 personnes 
ou familles aidées en 2018 et 1002 
bénévoles répartis dans 46 équipes 
locales. Contact : 05 63 38 56 40.

SOLIDARITÉ
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VILLECOMTAL • La passion de Bernard a pour avantage de ravir petits et grands. 
Tous les ans à Noël, ce sont les yeux grands ouverts que chacun peut s’arrêter pour admirer 
la façade de sa maison illuminée. Derrière ces belles couleurs, c’est un sacré travail 
pour Bernard.

Bernard fait vivre 
la magie de Noël

VOTRE MARCHÉ
ÉPICERIE

05 65 69 82 56

Le Bourg,

12320 SÉNERGUES

Élodie 
VERNET

Lacamp
12320 SainT-FELIX-DE-LUNEL

05 65 44 50 37
contact@maison-quintard.com

ŒUFS, VOLAILLES, CONSERVES

WWW.MAISON-QUINTARD.COM

SAMPEC
MÉCANIQUE DE PRÉCISION

Dominique FAYEL

    LUNEL - 12320 ST-FELIX DE LUNEL
Tél : 05 65 79 66 66 - Fax : 05 65 79 67 41

sampec@sampec.fr
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Chaque année à la période de 
Noël, les voitures venant de 
Rodez ralentissent à l’en-

trée de Villecomtal devant le décor 
féerique de la maison de Michèle et 
Bernard.
Depuis dix ans déjà la façade s’il-
lumine le soir, offrant aux regards 
un paysage chaque année modifié et 
renouvelé. Un chemin vous invite 
au voyage dans des villages, la forêt, 
la montagne, devant une crèche.
« Au départ, dit Bernard, l’idée 
m’est venue de décorer la rampe avec 
des guirlandes, puis j’ai ressenti le 
besoin de créer autre chose. La pre-
mière année seule la crèche était sur 
le mur. Puis j’ai imaginé de monter 
une maquette sur la rue, d’éclairer la 
façade et les sapins. C’est devenu une 
passion. »
Comme, pour lui, c’est impor-
tant de décorer intelligemment, 
avec cohérence, Bernard a recher-
ché à apporter des nouveautés en 
s’adaptant à la hauteur de la mai-
son. D’où la création du chemin 
et la répartition des maquettes sur 
deux niveaux. « Je ne programme pas 
ni ne fais de plan : des idées viennent, 
qui germent… discutées avec Michèle 
et ça débouche sur un nouvel aména-
gement ». Il faut faire dans la bonne 

Pour Noël les 
commerçants de 
Villecomtal vont 
se mettre au 
diapason, avec 
l’illumination 
de vitrines, des 
animations; 
ils invitent les 
habitants à faire 
de même.

mesure pour que chacun recon-
naisse un paysage de campagne qui 
rappelle l’Aveyron, mettre du gazon, 
des chemins, des personnages sans 
oublier des Pères Noël.
C’est « un sacré travail ». Bernard s’y 
attelle du 15 septembre au 15 jan-
vier. « Ça prend du temps, ajoute-t-il, 
il faut de la patience. Dans la mesure 
du possible je fabrique tout ce qui est 
en bois (chalets, église,…). J’achète 
les santons, les personnages et ce qui 
me paraît utile dans les brocantes ou 
sur internet même si cela a un cer-
tain coût. » Bernard adapte ses amé-
nagements en fonction de ses trou-
vailles ; l’acquisition d’une statuette 
a entraîné la création d’une grotte de 
Lourdes près de la crèche, une piste 
de ski reliant le sapin du jardin à la 
maquette de la forêt prendra place 
cette année.
Bernard pense qu’il est impor-
tant que les gens puissent en pro-
fiter aussi bien le jour que la nuit. 
D’où le soin apporté à l’éclairage 
des maquettes, animaux, étoiles et 
traîneaux lumineux : « Dès le début 
décembre j’allume le soir de 17 h 30 
à 22 heures, ainsi que toute la nuit 
de Noël. Cela implique qu’il faut être 
présent pour pallier toute défectuosité 
ou non fonctionnement. »

Et de poursuivre « Je fais tout ça par 
passion, pour moi, mais aussi à 80 % 
pour que ça profite aux gens et leur 
fasse plaisir. Cela fait une anima-
tion dans le village. Beaucoup de gens 
passent, s’arrêtent et photographient. 
Je ne pensais pas que ça prendrait de 
l’ampleur. C’est féerique. Les gens me 
disent que ça fait du bien, ça réchauffe 
le cœur à Noël ».
Bernard affirme que Noël est à la 
fois une fête de la lumière et une 
fête chrétienne, « On peut mélanger 
les deux. C’est pour cela qu’il me faut 
créer des maquettes qui aient un lien 
avec Noël, qui soient dans l’esprit de 
Noël, de la fête ». La crèche doit être 
présente : « Sans elle, je ne vois pas 
trop l’intérêt de créer ce décor, elle fait 
partie du cadre ».

Bernard Perroud

 « Cela prend 
du temps pour 

fabriquer 
tout ce qui est 

en bois. Un sacré 
travail ! »
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CATÉCHISME • Inscrire son enfant au caté, ce n’est pas lui imposer une façon de penser ou de croire, 
c’est l’aider à grandir en liberté et à faire des choix qui lui sont propres.

Rencontrer Jésus

Lors du baptême de leur 
enfant, les parents s’engagent 
à leur donner une éducation 

chrétienne. Pour aider les parents, 
la paroisse met en place des temps 
de rencontre adaptés à chaque âge. 
C’est une démarche importante et 
qui demeure très actuelle car elle 
permet d’apporter des éléments de 
réflexion utiles sur des questions que 
l’enfant se pose sur lui-même, sur 
le monde et sur Dieu. Inscrire son 
enfant au caté, ce n’est pas lui impo-
ser une façon de penser ou de croire, 
c’est l’aider à grandir en liberté et à 
faire, le jour venu, des choix qui lui 
sont propres.

POUR LES ENFANTS 
DE 3 À 6 ANS : L’ÉVEIL À LA FOI
C’est une première étape où les 
enfants commencent à connaître 
Jésus au rythme de trois rencontres 
par an : le samedi après-midi, une 
histoire ou un extrait de la Bible 
expliqué aux enfants, un ate-
lier manuel en lien avec le thème 
(fabrication de cubes, de marion-
nettes…). L’après-midi se termine 
par une prière et un goûter.
Pour les plus grands, deux parcours 
sont proposés en fonction de l’âge 
des enfants.

POUR LES ENFANTS
DE 7 À 8 ANS (CE)
« Dieu fait pour nous des merveilles ! » 
pour vivre une première année de 

catéchèse en équipe de caté et en 
famille. Vingt récits des merveilles 
de Dieu et cinq fêtes liturgiques 
invitent les enfants à accueillir la 
Parole de Dieu, à partager en équipe 
et avec leurs parents, et à prier.
• Une rencontre par mois le 
dimanche matin.

POUR LES ENFANTS 
DE 9 À 10 ANS (CM) 
« Nathanael » Nathanaël » signifie 
« Don de Dieu » ou « Dieu a donné ». 
Les carnets « Nathanaël » proposent 
aux enfants de venir, de voir et de 
reconnaître qu’ils sont connus et 
aimés du Seigneur.
• Deux rencontres par mois (un le 
mardi soir et l’autre le dimanche 
matin).
Ces parcours proposent un appren-
tissage interactif qui utilise des 

L’éveil à la 
foi, c’est une 
première étape 
où les enfants 
commencent à 
connaître Jésus.
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supports numériques (DVD, site 
internet) qui plaisent aux enfants 
et permettent aux familles de les 
accompagner. Ils permettent de 
connaître les bases de la foi au tra-
vers de récits bibliques et de com-
mentaires adaptés aux enfants.
Faire découvrir à l’enfant le sens 
profond de sa vie et l’éduquer en 
respectant sa liberté spirituelle, 
c’est ce que beaucoup de parents 
ressentent aujourd’hui comme un 
besoin fondamental.

Valérie Quintard

Contact :
Éveil à foi et CE - Éliane Quintard : 
zeph.quintard@gmail.com
Pour les CM - Diane Lamotte : 
diane-lamotte@orange.fr et Sandrine 
Barre sandrine.dellus@wanadoo.fr

Jean-Christophe GIBERGUES

La Garibal |12580 Villecomtal 
www.giberguauto.fr

05 65 44 61 32   gi  berguauto@gmail.com 12320 LUNEL  - 05 65 46 22 80

COUVERTURE 

ZIN
GUERIE

OLIVIER 
BARRE

Faites 
confiance

à nos
annonceurs

ÉGLISE
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Et la messe
du dimanche,
c’est où, maintenant ?

Pendant les mois d’hiver
une seule messe du dimanche sera célébrée 
à 10 h 30 :
• à Sénergues le 1er dimanche du mois ;
• à Villecomtal le 2e dimanche du mois ;
• à Lunel le 3e dimanche du mois ;
• à Campuac le 4e dimanche du mois.
Ce nouvel horaire commence le 1er dimanche 
de l’Avent, le dimanche 1er décembre 2019 à 
Sénergues, et vaut pour les mois de janvier 
et février 2020.

Messe de Noël
24 décembre, veille de Noël
• messe à 20 h 00 à Sénergues
25 décembre, jour de Noël
• messe à 11 h 00 à Villecomtal
29 décembre, Sainte-Famille
• messe à 10 h 30 à Saint-Félix-de-Lunel
5 janvier 2020, Épiphanie
• messe à 10 h 30 à Sénergues.

Pendant le Carême en mars 2020
la messe de 10 h 30 sera célébrée à l’église 
paroissiale de la paroisse Saint-Jacques-
Dourdou-et-Dazes, l’église de Lunel.

Après Pâques
à partir du 2e dimanche de Pâques le 19 avril 
2020, et tout au long du printemps, deux 
messes seront célébrées en alternance :
• 1er et 3e dimanche : 9 h 30 Sénergues 
11 h 00 Villecomtal.
• 2e et 4e dimanche : 9 h 30 Campuac 11 h 00 
Lunel.

« Je serai heureux 
de vous rencontrer »�
ARRIVÉE DU FRÈRE DAMIEN • Le frère Damien a été 
nommé prêtre coopérateur sur la paroisse Saint-Jacques 
Dourdou et Dazes.

Quines relais paroissiaux 
• Saint-Félix et Lunel : Dimanche 22 décembre 14h à Lunel
• Sénergues : Dimanche 26 janvier 14h
• Espeyrac : Dimanche 16 février 14h
• Villecomtal Dimanche 8 mars 14h

Le 22 juin à Saint-Christophe, 
à la sortie de la première messe 
du frère Damien.

Fr Damien proclame l’Évangile à la messe télévisée à Conques le 25 août dernier.

Crèche de la maison décorée (voir page 5).
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Arrivée depuis un an à l’ab-
baye de Conques, j’ai été 
ordonné prêtre en juin der-

nier dans notre abbaye de Mondaye 
en Normandie. En accord avec notre 
père-abbé, l’évêque de Rodez m’a 
nommé, avec frère Ismaël, comme 
prêtre coopérateur pour la paroisse 
Saint-Jacques Dourdou et Dazes. 
Frère Cyrille, prieur de Conques, est 
prêtre en charge de cette paroisse. 
Voilà trois mois que je découvre avec 
joie ce territoire, ses personnes, ses 
traditions. Prêtre, religieux et aussi 
sportif, « un esprit saint dans un corps 
sain » pour aller loin ! Je serai très 
heureux de venir vous rencontrer 
chez vous pour un café et faire ainsi 
plus ample connaissance. La ren-
contre de l’autre est un trésor qui m’a 
conduit au Christ et à vous. Dieu fait 
pour nous des merveilles, qu’il soit 
béni ainsi que cette paroisse !

Frère Damien 

Merci à toutes les personnes qui nous ont apporté 
leur soutien financier. Pour celles qui le souhaitent, 

il est toujours temps de le faire.
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Le récent synode sur l’Ama-
zonie a été l’occasion de 
mettre cette forêt sous les 

projecteurs. Plus proche de nous, 
sur la commune de Sénergues, la 
forêt de la Borie s’étend sur soixante 
hectares.
Pourtant peu évoqué, l’enjeu que 
représente la forêt est primor-
dial pour la qualité de vie, le déve-
loppement durable, l’environne-
ment, la biodiversité et la lutte 
contre le changement climatique. 
À Sénergues, la forêt de la Borie, 
unique forêt départementale de 
l’Aveyron, dépend du régime fores-
tier, un ensemble de principes visant 
à assurer la conservation et la mise 
en valeur du patrimoine forestier. 
Sa gestion a été confiée à l’Office 
national des forêts. Historiquement, 
celle-ci était composée de feuillus 
mais après-guerre, l’État a lancé une 
politique de reboisement avec des 
essences qui poussent vite comme 
le pin et le douglas pour faire du bois 
de charpente. « Comme pour nombre 
de forêts, sa composition permet de 

retracer notre histoire » explique 
Christophe Bardet, technicien de 
l’ONF en charge, notamment, de 
la forêt de Sénergues.
Les missions de protection assu-
rées par l’ONF sont très étendues : 
préserver la biodiversité, défendre 
les ressources en eau, prévenir les 
risques naturels, garantir l’équi-
libre forêt-gibier, sauvegarder le 
patrimoine historique et cultu-
rel… « Nous travaillons mains dans 
la main avec les collectivités proprié-
taires », poursuit Christophe Bardet. 
« Nous avons en charge l’aménage-
ment forestier suivant une planifica-
tion établie sur une échelle de quinze à 
vingt ans qui assure une gestion fores-
tière durable. » Il s’agit de concilier 
différents enjeux : les usages d’agré-
ment (promenade, chasse, sport…), 
les impératifs de protection de l’en-
vironnement (prévention des incen-
dies, risques naturels et préservation 
de la biodiversité). « À Sénergues, la 
forêt est accueillante pour les prome-
neurs de par ses qualités paysagères » 
précise Christophe Bardet « mais elle 
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a également une vocation de produc-
tion. La vie de la forêt est rythmée par 
le calendrier de coupe des bois » : dési-
gnation des arbres à couper, orga-
nisation de la commercialisation 
et vente des bois, surveillance des 
coupes. Toute opération est antici-
pée de façon à respecter au mieux le 
cycle naturel des forêts. Préservation 
et production ne sont pas incom-
patibles « On coupe seulement si on 
est sûr qu’il y a une régénération soit 
naturelle, soit par plantation » rassure 
Christophe Bardet.

Valérie Quintard

Cette forêt faisait partie d’un vaste domaine 
agricole appartenant à la famille Bénazech. En 
1935, le couple propriétaire, sans enfant, en fait 
donation au département à la condition, entre 
autres, que celui-ci soit affecté à une œuvre 
sociale pour les bâtiments (voir Périscop n°1) et à 
des plantations forestières pour les terres. 

Une histoire originale

8 • Périscop • décembre 2019

La forêt de la Borie : 
un patrimoine végétal à protéger
ENVIRONNEMENT • La forêt est un élément primordial pour notre qualité de vie et la lutte contre le 
réchauffement climatique. À Sénergues, tout est mis en œuvre pour préserver la forêt de la Borie.

PATRIMOINE

Deuxième puits de 
carbone de la planète 

après les océans, 
les forêts absorbent 

chaque année
8 milliards de 

tonnes de CO2, dont 
70 millions de tonnes 

en France. La forêt 
couvre une superficie 

de 16,4 millions 
d’hectares dont

245 000 hectares
en Aveyron.

« À Sénergues, 
la forêt est 
accueillante 
pour les 
promeneurs de 
par ses qualités 
paysagères. » 


